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Édito

Le scout est un être étonnant pour celui qui ne le connait pas ou le ne fréquente pas. Il passe une 
grande partie de ses dimanches en bande à jouer dans les bois. De temps en temps, il part pour 
un week-end et surtout une fois par an, il part pour quinze, dix ou sept jours en grand camp. 
De ses aventures, le scout revient parfois ((vraiment) très) sale, souvent très fatigué et toujours 
le sourire aux lèvres. Ce sourire laisse penser qu’il a vécu de nombreuses et belles aventures. 
Toutefois, il est parfois compliqué pour celui qui n’a pas pris part à ses aventures de savoir ce 
qu’il s’est réellement passé. Les parents de scouts connaissent bien cette petite frustration au re-
tour de leur enfant quand ils voient bien que leur douce progéniture semble avoir vécu nombre 
de choses incroyables, mais qu’ils n’arrivent à soutirer que quelques maigres informations. En 
effet, tout le monde le sait, un scout heureux qui rentre du camp est parfois victime d’une petite 
déprime dite « déprime post-camp » qui fait qu’il ne parle pas beaucoup, car il a en tête tous les 
beaux moments trop vite passés.

C ’ est pourquoi, encore une fois, une partie de la route s’est donné pour mission d’informer le 
monde (soyons ambitieux !) de ce qui se vit réellement dans le scoutisme et particulièrement 
lors du grand camp. C ’ est donc un vrai travail de journaliste que nous avons entrepris. Et 
contrairement aux grands médias qui sont parfois mal informés et provoquent des « bad buzz » 
regrettables, nous allons chercher l’information à la source. Nous nous rendons dans les camps, 
nous nous fondons dans la masse pour vous transmettre l’information la plus fiable possible et 
pour vous dénicher toutes les anecdotes les plus croustillantes.

C ’ est ce travail d’enquête que vous allez pouvoir découvrir dans ces pages et croyez-nous, vous 
allez voir que vos enfants vivent des aventures encore plus folles que ce que vous pouvez imag-
iner.

Cet édito est d’ailleurs toujours l’occasion de remercier plus que chaleureusement les anima-
teurs qui consacrent un temps énooooorme à leurs animés. Ils font preuve d’une imagination 
folle, d’une motivation sans faille et d’un dynamisme exceptionnel. Merci à eux pour tout cela ! 
Et puis, merci à eux de nous accueillir, nous les pseudo-journalistes, merci de nous permettre 
de profiter de moments de pur scoutisme et de nous faire partager l’ambiance de dingue qui 
règne dans leur camp.

Avant d’aller plus loin, un petit avertissement que nos lecteurs fidèles connaissent bien : ce jour-
nal de camp se veut avant tout un journal scout. Cela veut dire qu’il est à prendre avec beaucoup 
d’humour, que l’information qui s’y trouve cherche plus à vous faire sentir l’esprit scout qu’à 
vous livrer des faits parfaitement objectifs. C’est d’ailleurs dans cette visée que, comme chaque 
année, nous avons attribué des badges et des gamelles aux sections visitées pour mettre en 
évidence (avec parfois un brin de mauvaise foi) les éléments qui nous ont marqués. 
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Le thème
Lors de notre arrivée à la meute Jonathan, 
nous avons atterri en plein milieu d’une 
lutte sans merci entre rêves et cauchemars. 
Bizarre ? Eh bien non, parce qu’en fait, cette 
année, la Jonathan a transformé ses louve-
teaux en ouvriers du rêve. En gros, la meute 
a été engagée par l’île des rêves pour y tra-
vailler. Le but des travailleurs de cette île est 
de venir en aide aux rêveurs qui connaissent 
des problèmes. 
C ’ est dans ce cadre que la meute reçoit 
quotidiennement des lettres de rêveurs en 
détresse. Le but des louveteaux est alors de 
leur venir en aide. À notre arrivée, dans le 
cadre d’un jeu de soirée (on ne peut plus dire 

jeu de nuit) les loups luttaient ainsi contre 
de vilains cauchemars. Le lendemain (oui, 
parce qu’en fait nous avons dormi à la Jon-
athan), les louveteaux démarraient leur jeu 

La Jonathan

Carte d’identité

27 réparateurs de rêves

6 vieux loups
6 intendants
Thème : Les rêves

L’île des rêves
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de 12 heures. Durant ce jeu, les louveteaux 
venaient en aide à un vieux professeur d’his-
toire qui connaissait de gros troubles de la 
mémoire ce qui, vous l’imaginez bien, est 
dramatique pour un historien. Les louve-
teaux devaient donc aider ce brave homme à 
remettre de l’ordre dans sa tête en traversant 
les différentes périodes de l’histoire et de 
la préhistoire. Dans le même registre, nous 
avons appris que le lendemain, les louve-
teaux allaient venir en aide à un cuisinier en 
lui suggérant de nouvelles recettes de cuisine 
dans son sommeil (tiens, cela ressemble mé-
chamment à un concours cuisine…).

Par ailleurs, les louveteaux ont reçu comme 
consigne de se déguiser selon le personnage 
qu’ils rêvent d’être. Original non ? Encore 
plus fort, le thème est poussé à fond puisque 

même les intendants s’y sont mis en pro-
posant une cuisine de rêve (dixit les inten-
dants en question). 

Interview de Damien,  
Sophie, Leila et Nadia
Nous avons discuté pour vous avec plusieurs 
louveteaux. Voici les révélations qu’ils nous 
ont livrées. Tout d’abord, nous avons appris 
que le sport préféré de la Jonathan c ’ est de 
chatouiller les vieux loups et que le meilleur 
moment jusqu’à présent c ’ est la journée 
cacahuète (pour les incultes, il s’agit d’une 
journée où chacun reçoit le nom d’une autre 
personne. Le but est de faire plaisir à cette 
personne sans se faire remarquer).
Outre les 2 activités dont nous vous avons 
déjà parlé, on nous a raconté que les loups 
ont réalisé des Mohwas (les Mohwas c’est 
l’équivalent des badges à la troupe... Ah vous 
ne voyez toujours pas? Ben en fait c’est une 
sorte d’atelier d’initiation à des domaines 
divers)  : certains ont donc pu s’initier au 
bricolage, d’autres ont réalisé des bracelets 
brésiliens. Akéla a quant à lui proposé une 
initiation aux arts du DJ. Il y avait également 
la possibilité de construire une cabane, de 
faire un atelier survie. Notons pour finir 
l’atelier d’orientation animé par Kaa qui a 
remporté un succès tout relatif puisque seuls 
deux loups y ont participé… (et encore au 
deuxième round, parce qu’au premier il n’y 
avait personne).

Pour finir, lors de cette interview, les loups 
nous ont déclaré être impatient de vivre la 
journée crado (journée où le but est tout 
simplement de se salir le plus possible), 
le concours cuisine et la journée à l’envers 
(journée où les animateurs deviennent des 
intendants, les intendants des animateurs 
et parfois même les animés deviennent des 
animateurs...).

Chaque année la mode fait des ravages pen-
dant les camps. Ici, Bagheera a succombé à 
la mode des “claquettes-chaussettes”.

« Bagheera a très peur des guêpes. Il a même 

perdu la poubelle qu’il tenait en main parce 

qu’il a vu une guêpe ». 

« Merci Akéla, pour la musique motivante ».
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Interview des aînés : 
Mathieu, Dorian, Tibe,  
Lucas, Félicien, Gabin
Il est de coutume pour les aînés de la meute 
de passer une nuit en troupe lors du pré-
camp pour se familiariser avec la vie sur une 
plaine de camp. Nous avons recueilli les im-
pressions des aînés qui ont été à la Rangers.
De manière générale, les aînés ont aimé leur 
nuit à la Rangers, ils ont particulièrement 
apprécié de cuisiner sur le feu et de dormir 
sur les tissages sur le pilotis. Ils trouvent 
que « ça fait plus survie ». Du coup, ils sont 
contents d’y aller l’année prochaine. Toute-
fois, Dorian nous a avoué être déçu de ne 
pas avoir été accroché au mât et les autres 
ont tout de même avoué que la feuillée c ’ est 
« vraiment dégueu ». 

Un beau fil rouge
Outre le thème des rêves, les vieux-loups 
ont mis en place un chouette jeu sur tout le 
camp. Il s’agit du jeu des 4 capitaines. De quoi 
s’agit-il ? Et bien 4 capitaines ont été désignés 

parmi les vieux loups, intendants et animés. 
Chaque jour une mission est donnée à ces 
4 capitaines (par exemple placer 2 cruches 
d’eau dans les toilettes). Cette mission est 
dévoilée à tout le monde. L’objectif est alors 
de repérer les 4 capitaines qui doivent donc 
éviter de se faire repérer. À la fin du camp, 
lors d’un tribunal, chaque louveteau dévoile 
alors qui il pense être capitaine.

Interview de Raksha  
et Bagheera
« Le camp se passe bien, il y a du soleil, les 
loups sont motivés, gentils. La nourriture est 
bonne. Le moment fort du précamp c’était le 
super jeu de soirée que nous avons fait avec 
les ainés. Sinon la journée au parc animalier 
était chouette aussi. Ce qu’on attend avec im-
patience, c ’ est la journée à l’envers (NDLR : 
sans doute pour faire une petite sieste), le 
concours cuisine et la journée crado, parce 
qu’on sait que les loups adorent se salir. » 
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Badges

Photo la plus 
stylée

À la Jon, on aime le 
style. Du coup, quand 
on demande pour 
faire une photo de 
meute. Tout le monde 
court chercher son 
t-shirt de camp pour 
bien montrer la cohé-
sion de groupe. Il n’y 
a pas à dire, avec leur 
t-shirt bleu clair, ils 
ont la classe.

Meilleur gîte 
d’étape

À la Jon aussi nous avons 
passé une nuit et il faut dire 
que cela a été une nuit très 
agréable. L’ambiance était très 
bonne et les discussions nom-
breuses. (À la Waig aussi, mais 
bon on leur a déjà attribué le 
badge de gîte de rédaction. Il 
ne faut pas faire de jaloux !)

Meilleur feu 
de veillée

Notre soirée passée 
à la Jon a été très 
agréable notamment 
parce qu’il y avait 
un feu et il faut dire 
qu’il était beau et im-
posant  (plus qu’à la 
Rangers, désolé de le 
dire...) !

Gamelles
Fumée de 
feu la plus 

pénible

Bon le feu c’est 
bien, mais la 
fumée pas ! Or, la 
fumée n’arrêtait 
pas de chang-
er de sens nous 
obligeant à chaque 
fois à changer de 
banc ce qui est 
fatiguant. La pro-
chaine fois, faites 
un effort quoi !

Douche  
glacée

Mulot qui fait l’inten-
dance à la Rangers a 
voulu profiter d’une 
bonne douche chaude 
(parce que si on ne vous 
l’a pas encore dit, celles 
de la Rangers sont vrai-
ment froides). Sauf que 
la douche était encore 
plus froide à la Jon parce 
qu’un comique a coupé 
le termostat.  (Bon le 
problème a été réglé en 
4 minutes, mais tout de 
même!)

Imitation 
de l’homme 

de Cro-Mag-
non la plus 

foireuse

Lors du lancement 
du jeu de 12 heures 
Won-Tolla s’est ris-
qué à imiter l’hom-
me de Cro-Mag-
non pour lancer le 
jeu et c’était... sur-
prenant. Sérieuse-
ment, une peau 
de tigre rouge  ? 
N’empêche, il fal-
lait oser !

Rupture de la 
tradition

Nos lecteurs les 
plus fidèle savent 
que chaque année 
depuis le début de 
cette version du 
journal de camp, 
la Jon résidait dans 
des vestiaires de 
foot. Nous avons 
été terriblement 
perturbé que ce ne 
soit pas le cas cette 
année ! Une page 
s’est tournée...

Ronflement le 
plus louche

Nous avons très 
bien dormi à la 
Jon, mais il y a 
quelqu’un dans le 
staff (mais qui ?) 
qui a un ronfle-
ment très très sur-
prenant... Ou alors, 
il y avait un sangli-
er dans le dortoir...

Won-Tolla en hom-
me de Cro-Magnon...

Désolé les gars on était super inspirés, mais en vrai on a adoré notre visite !
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Le thème
Nous voici à la JOB qui connait une aven-
ture particulière. En effet, la JOB s’est trans-
formée en agence d’espionnage. Alors qu’ils 
se rendaient à un congrès d’espions en avion, 
le vol a connu un problème et l’appareil s’est 
crashé sur une île déserte (du moins elle 
semblait déserte au début, les louveteaux au-
ront l’occasion de se rendre compte qu’il n’en 
est rien). Et voilà que nos espions en herbes 
se retrouvent à devoir lutter pour leur survie 
(une sortie d’Espion-Lanta). Ils ont donc 
dû réunir les ressources de base pour s’en 
sortir : nourriture, bois pour le feu… Ils ont 
également dû se construire un abri.

La JOB

Carte d’identité24 agents secrets7 vieux loups
5 intendants
Thème : Les espions font de la survie

La maquette de l’île
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Par la suite, lors du jeu de 12 heures (il s’agit 
d’un jeu qui dure 12 heures !) les loups ont 
pu découvrir que le crash de l’avion n’était 
pas le fruit du hasard, mais bien un sabotage 
organisé. Ils vont donc devoir lutter pour 
leur survie, mais également enquêter pour 
découvrir qui leur veut du mal.

L’interview de Julie – Élise – 
Dorine – Pauline  
(les aînées de la JOB)
Les filles ont été passer une nuit à la TBL. 
Elles ont aimé ce moment, mais elles ont été 
déçues de ne pas dormir sur le pilotis (sauf 
Pauline, parce qu’elle était dans la patrouille 
de Ouandji qui a fini son pilotis avant tout 
le monde [et Ouandji est vraiment très fière 
de ça, parce qu’elle nous l’a dit au moins 18 
fois !]). Sinon au niveau des constructions, 
Julie a eu la chance de construire une échelle 
pour le pilotis alors que les autres ont eu la 
« chance » d’aider à la réalisation des feuillées 
(youpiiiie).

Ragots – JOB
Toujours en recherche d’informations 
croustillantes, nous avons laissé trainer nos 
oreilles. Nous avons ainsi appris selon une 
source presque fiable que Baribal et Akéla 
seraient en couple. Renard et Ziggy fileraient 
également le parfait amour alors que Zibel-
ine en pince sauvagement pour Phao et que 
Beira ne pourrait plus se passer de Lucas 
(NDLR  : la JOB c ’ est pire que les feux de 
l’amour…)

L’interview exclusive de Phao et Baloo

Phao et Baloo : Le camp se passe bien, les 
loups sont en forme. Ce qu’on a « surkiffé » 
pour le moment, c ’ est la veillée d’intro 
avec la simulation du crash de l’avion. 
Ce qu’on attend avec impatience, c ’ est la 
journée crado parce qu’on aime se salir et 
qu’on aime aussi salir les loups (bande de 
sadiques !). 

Phao : moi ce que j’attends c ’ est les JO 
parce que quand j’étais loup, j’adorais ça.
Phao et Baloo : Sinon, notre moment 
préféré, c ’ est le précamp. On a fait de 
l’accrobranche et du mini-golf. Le soir on 
a terminé avec une veillée marshmallow 
avec les aînés.

Les 2 neurones de Renard

Lors de l’accrobranche, Renard qui n’aime 
pas l’altitude a eu un moment de panique. 
Ténanisé, il n’arrivait plus à bouger. Heu-
reusement, il a été remis sur les rails par 
l’intervention bienveillante de l’une des 
monitrices du site qui lui a dit : « tu re-
gardes à gauche et à droite et maintenant, 
tu remets tes 2 neurones en place. »

Des vieux-loups très imaginatifs

 Chez les louveteaux, l’imaginaire est très 
important, les vieux-loups arrivent tou-
jours à créer des univers extraordinaires, 
des personnages fantastiques et bien sou-
vent pour aider à l’imagination ils créent 
souvent des déguisements ou des décors. 
Pour faire vivre à fond le crash de l’avion, 
le staff de la JOB s’est surpassé ! Les loups 

ont eu les yeux bandés et assis sur des 
bancs, ils se sont sentis décoller, tourner 
(avec les vieux-loups qui font monter ou 
pencher les bancs). Les animés ont ainsi 
pu sentir l’explosion du moteur, les tur-
bulences et ils ont même eu l’occasion de 
sauter de l’avion en vol. Dingue non ??? 
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Contre les inégalités
Outre leurs aventures d’espions, les loups de 
la JOB ont également fait un jeu sur les in-
égalités dans le monde. Ce jeu leur a permis 
de se rendre compte de la répartition des 
richesses dans le monde. À la fin, l’activité 
a abouti sur la rédaction d’une lettre au Roi 
et au Premier ministre à propos de cette 
problématique. Et en plus, les lettres ont été 
rédigées en français et en néerlandais. C ’ est 
quand même beau non ? On a hâte d’avoir 
leur réponse !

Interview d’Émile – Tadeo – 
Lucas – Arthur
“Dans nos moments préférés, il y a eu les can-
nellonis d’hier soir et la veillée déguisement 
du premier jour avec les gilets de sauvetage 
et le crash de l’avion. Vivement la journée 
crado et la soirée casino.”

Le bon jeu de mots
Ziggy : ne me touche pas le pied, j’ai des ver-
rues.
Renard : attends, je vais « verrufier ».
On vous rassure, Ziggy n’a pas de verrues, 
elle voulait juste échapper aux chatouilles de 
pieds !
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Badges

Meilleur 
pique-nique 
champêtre

Plus grand 
dortoir

Meilleur 
porte-manteau 

humain

Plus beau 
câlin groupé

Nous avons profité 
d’un repas avec la JOB 
sur une magnifique 
plaine communale 
avec plaine de jeux 
et terrain de foot. Le 
soleil brillait, les in-
tendants nous appor-
taients à boire et à 
manger. C’était par-
fait.

C’est connu, le loup de 
la JOB est très câlin. 
Chaque année à no-
tre venue, nous avons 
droit à un câlin de 
groupe et ça fait tou-
jours plaisir !

Le dortoir de la JOB 
cette année est... 
énoooOoOoorme... 
Vraiment il est possi-
ble de s’y perdre! C’est 
assez impressionnant

Sur la plaine de jeux, 
il y avait des barrières 
où les louveteaux ado-
raient grimper. Ce qui 
fait qu’ils confiaient 
leurs affaire à Muntjac 
(encore lui !!!). Celui-
ci s’est vite retrouvé 
avec 9 foulards autour 
du cou et quelques 
sacs sur les bras. Il 
avait la classe...

Gamelles

Plus 
 mauvais 
match de  

foot

Avant le repas, nous avons 
fait un petit match de foot. 
Il se fait que l’équipe où 
jouaient les animateurs n’a 
pas eu la gentillesse de laiss-
er gagner l’équipe où jouait 
les membres de la route. 
Franchement, ce n’est pas 
sympa...

Plus belle 
photo fun 

staff-intendants

La tradition veut que nous 
prenions une photo de chaque 
staff. Ziggy a alors proposé de 
faire une photo fun. Nous avons 
attendu... longtemps avant 
qu’une idée émerge... Mais à 
un moment on devait partir. 
Merci Ziggy d’avoir essayé !

Coup de 
vieux

Quand un reporter du joural 
camp vient visiter un ancien 
louveteau devenu un anima-
teur ça fout un sacré coup de 
vieux... 
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Notre visite à la Waigunga a été des plus pas-
sionnantes puisque le thème de cette année 
est certes assez classique, mais c’est un thème 
qui captive toujours petits et grands : il s’agit 
des pirates et plus précisément de la chasse 
au trésor. Tout au long de l’année, la bande 
de pirates qu’est la meute a réalisé un tour du 
monde visitant de nombreux pays. Un beau 
jour ils ont intercepté le message d’anciens 
pirates les mettant sur les traces d’un trésor. 

La veillée de mise en thème
Lors de notre visite le vendredi 4 au soir, avait 
lieu ce qu’on appelle dans le jargon de l’an-

La Waigunga
imation scoute la veillée de mise en thème 
(en fait, il s’agit d’une veillée qui introduit le 
thème du camp [vous avez remarqué, en fait 
le vocabulaire scout est assez explicite : un 
jeu de 24h est un jeu qui dure 24 heures, une 
veillée de mise en thème sert à introduire le 
thème…]). Et on peut dire que le staff n’y est 

Carte d’identité
18 pirates (malgré le petit nom-

bre, on peut vous dire que l’am-

biance est terrible!)
5 vieux loups
5 intendants
Thème : Les pirates à la décou-

verte de l’Amérique

Ça fait longtemps que j’attends ça [NLDR : le camp]. 
Le précamp était cool, les loups n’étaient pas beau-
coup, mais ils étaient très motivés. Durant la journée 
des aînés, nous avons fait du kayak (12 km en 2 
heures !) et nous avons visité l’abbaye d’Orval. 
Il y a une activité que j’attends impatiemment, mais 
je ne peux pas en parler ici… 
               (Akéla)
Notez que la version d’Akéla ne correspond pas tout 
à fait à la version d’une source anonyme que nous 
appellerons madame Ch. En effet, selon cette source, 
Akéla aurait tenu exactement 3 minutes avant de 
s’échouer sur un rocher et après s’être remis à l’eau il 
s’est directement retourné. Il est étonnant qu’Akéla ait 
tu ces informations face à nos reporters...
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pas allé de main morte. En effet, les louve-
teaux et les animateurs étaient déguisés, il 
y a avait un feu et la projection d’une vidéo 
mettant en scène les pirates qui cachent le 
trésor non loin de Marbehan. Les louveteaux 
ont reçu pour 
consigne de 
bien observer 
la vidéo, car 
elle contient 
des indices qui 
vont les aider tout au long de leur 
quête. Outre les vidéos, il y avait des chants 
traditionnels parfois revisités (c’est chouette 
les revisites, ça fait très “Meilleur Pâtissier”) : 
« les chevaliers de la Table ronde » sont par 
exemple devenus « les pirates de la Table 
ronde ».

Le petit-déjeuner
Après cette soirée épique (oui, Muntjac, on 
dit épique et pas hippique…), nous avons été 
nous coucher puisque la Waigunga nous a 
offert le gite pour la nuit. Cela nous a permis 
d’assister à la gym matinale sous forme de 
football chinois (on aime bien vous expliquer 
ce qui n’est pas clair pour le non scout, mais 
là, ce serait vraiment compliqué…) et de 
participer au déjeuner. Eh bien, on peut vous 
dire qu’en bons pirates, le réveil était dur et 
que la bande de joyeux marins a eu du mal à 
émerger avant la fin du déjeuner. Outre la vis-
ite traditionnelle de l’équipe du journal, nous 

sommes retournés à la Waig pour y rédiger 
le journal de camp. Cela nous a permis d’as-
sister à quelques activités supplémentaires 
avec entre autres la soirée casino où Akéla 
s’est fait dévalisé par les loups qui gagnaient 
beaucoup trop facilement. Une bataille d’eau 
rangée préparée longuement par le staff, un 
concours de tir à la corde gagné par le staff 
selon le staff et par les loups selon les loups 
(on ne vous a pas dit, nous on est neutre, on 

Que d’imagination !

Si vous voulez savoir ce qui caractérise 
le mieux le staff Waig, c’est sans conteste 
l’originalité ! Par exemple, durant tout le 
camp, chaque loup a reçu un petit coffre 
pour y stocker des pépites d’or. Pour obtenir 
des pépites, c’est « facile », il suffit de faire 
la vaisselle avec rapidité, de bien participer 
au jeu, de rendre certains services. Avec ces 
pépites, il est alors possible pour les louve-

teaux de s’acheter des bonbons, du coca ou 
même de faire valoir ces pépites pendant la 
soirée casino. Bref, c’est un peu comme des 
points de confort dans Koh-Lanta.  
Dans un autre registre, chaque membre de 
la meute s’est construit une petite maison 
en carton dans laquelle chacun peut venir 
glisser un petit mot. C’est encore mieux 
que la poste !

Durant notre visite, nous 
avons vu :

Baribal qui essaye de soudoyer des loups 
en échangeant des pépites contre des bo-
nus.
Sahi, Akita et Wipsy tomber du banc tour 
à tour.

La touche de fraicheur

Attention, cet encadré est interdit au 
moins de 16 ans et peut heurter la sensi-
bilité de certains.
Wipsy : Comment on réchauffe les cro-
que-monsieur ?
Akita : avec ton c*l, tu pètes dessus !
Merci pour cette note de poésie…

J’aime tout et je suis contente 
d’être au camp. J’ai adoré la 
veillée avec le feu, la vidéo et les 
déguisements et j’attends avec 
impatience la journée crado.   
   (Pénélope)



20

ne prend pas parti, ce serait beaucoup trop 
dangereux...). Bref, au moment de boucler 
ce numéro, l’ambiance est toujours au beau 
fixe à la Waig, les louveteaux y sont vraiment 
très attachants et le staff et les intendants aux 
petits oignons pour la route !

Les aînés en troupe
- Ce qu’on a fait à la troupe ? Pas grande 
chose : manger, dormir, courir, marcher, 
boire, aller aux toilettes [NDLR : Appréciez 
le sens du détail…]. On a hâte d’y être !
- Dommage que les filles de 4e année de la 
TBL partent, elles sont trop cool !
- Emma : depuis la TBL, j’ai une passion pour 
le tissage !

- Dario : Coendou nous a dit de le réveiller 
en cas de virée. Quand Adrien et moi on l’a 
réveillé parce qu’on a entendu du bruit, il a 
dit « ah ok ! » et il s’est rendormi.

L’aspirateur de Sahi
Maitre Sahi a apporté un aspirateur à main 
pour son matelas et à chaque fois qu’elle ne 
sait pas quoi répondre (ce qui arrive souvent) 
elle répond « eh ! tu veux un aspirateur ». 

(source : Tyto)
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Badges

Meilleur 
gîte de  

rédaction

L’inten-
dance la plus 

routière

Accueil le 
plus  

thématique

On l’a déjà dit, le jour-
nal a été rédigé à la 
Waig. Et ça a été un 
très bon moment, car 
les loups ont été char-
mants et l’accueil plus 
que chaleureux. En-
core merci !

Lors de notre visite, 
nous avons été reçus 
par le staff déguisé en 
pirates! Quand ils font 
les choses, ce n’est pas 
à moitié ! 

L’intendance de la 
Waig  compte un nom-
bre de routiers assez 
impressionnant. Alors 
parce qu’on aime être 
nous, cela mérite bien 
un badge !

Gamelles

Gamelle la 
plus difficile à 

trouver

On aime bien mettre des gamelles 
avec un brin de mauvaise foi. On 
trouve cela vraiment drôle de 
trouver le petit “défaut” comique 
qui fera sourire. Seulement là, 
on n’a pas trouvé alors, ce n’est 
pas drôle ! Du coup, on retombe 
sur nos pattes en mettant une 
gamelle pour ça... Malin non!?

Gamelle 
du Muntjac 

malade

À son arrivée Muntjac a été 
malade. On vous rassure, 
rien à voir avec l’inten-
dance, il est arrivé malade... 
Mais on vous a dit, on ne 
trouvait rien à mettre donc 
on fait avec ce qu’on a...
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La TBL

Carte d’identité

31 festivalières
4 animateurs
4 intendants
Thème : les festivals

mi di « badges » (les badges c’est l’équivalent 
des Mohwa à la meute (pour plus de détails, 
allez voir dans l’article de la Jonathan). Au 
programme il y avait donc une initiation à 
la survie en milieu hostile. Pour ce faire Co-
ati et quelques scoutes aventureuses se sont 

Le badge survie en milieu hostile

Notre arrivée à la TBL n’a pas été évidente. 
En effet, lorsque vous vous rendez sur un en-
droit de camp en dur, il n’est pas difficile de 
trouver sa route puisqu’il y a une adresse. Par 
contre, quand vous cherchez une plaine ce 
n’est pas si évident. Il faut donc rouler et ten-
ter sa chance tout en étant observateur pour 
espérer voir une tente cachée derrière un 
bosquet. C’est ainsi que Tyto a repéré la TBL 
en déclarant « c’est soit la TBL, soit des vach-
es ». Elle nous a demandé de ne pas publier 
cette phrase, ce qui, bien évidemment, nous 
a encouragés à ne pas l’écouter !

Journée badges
Ceci étant dit, Tyto avait raison, il s’agissait 
bien de la TBL. Nous avons donc débarqué 
sur la plaine en plein milieu d’une après-



25

Totems
Au moment de notre venue, la totémis-
ation venait d’avoir lieu. Vous compren-
drez que nous ne pourrons pas vous 
révéler ce qui s’y est déroulé... Toutefois, 
nous pouvons vous révéler les nouveaux 
totems !
AVERTISSEMENT  : si votre fille doit 
être totémisée pendant le camp et que 
vous voulez que ce soit elle qui vous an-
nonce son totem, surtout, ne lisez pas la 
suite de cet encadré ! 

SPOIL SPOIL SPOIL
Voici les nouveaux totems à la TBL. 
Désormais on appellera 

Valentine : Stenella
Lola : Suni
Juliette : Karagan
Mathilda : Isatis
Léa : Cumatanga
Manon : Aïdi
Garance : Bassaris
Sarah : Korat
Clélia : Tanuki
Marie : Oratus
Svénia : Barasingha
Inès : Hokkaïdo
Clara : Aguara
Cassandre : Twiga
Lucie : Dingiso

Bravo à elles !!! 

enfoncées dans les bois pour y passer la nuit 
en tentant de survivre aux dangers de la ré-
gion (bon, à part une grosse pluie, il n’y a pas 
vraiment de gros dangers… mais un badge  
« initiation à la survie en milieu hostile » ça 

claque plus que « nuitée à la belle étoile »). 
Nous avons donc tout juste eu l’occasion de 
les prendre en photos avant de les voir s’en-
foncer dans la forêt (en réalité ce n’est pas 
vrai, on a poireauté 35 minutes parce que 
le temps que chaque scoute réunisse son 
matériel, se rende compte qu’il manque l’une 
ou l’autre chose, on n’arrivait pas à avoir tout 
le monde ensemble [et puis on soupçonne 
certaines scoutes d’avoir tenté de reporter 
le départ parce qu’elles pensaient juste aller 
allumer un feu dans les bois et non pas y 
passer toute la nuit], mais avouez que ça fait 
plus dramatique de dire qu’on a « tout juste 
eu le temps  de prendre une photo avant de 
les voir s’enfoncer dans la forêt ») en leur sou-
haitant bonne chance et en leur disant que 
nous avons été heureux de les avoir connus. 
Ceci explique pourquoi la photo de troupe 
n’est pas complète puisque ce petit groupe 
était parti toute la soirée où nous sommes 
restés. Au moment d’écrire ces quelques pag-
es, nous n’avons toujours aucune nouvelle de 
ce groupe d’aventuriers et nous ne pouvons 
pas vous dire ce qu’il est advenu d’eux… Mais 
noooon, c’est une blague, tout le monde est 
rentré sain et sauf et un peu grandi au camp. 
Outre cet atelier survie, il y avait également 
un atelier d’improvisation. Nous avons donc 
assisté à quelques imitations très réalistes de 
divers animaux, à des mimes de métiers dans 
un premier temps et de véritables scènes 
d’improvisation sur un thème choisi par la 
suite ! 
Nous avons aussi pu goûter de vraiment très 

bons falafels réalisés par le badge cuisine. 
Nous avons goûté une limonade « home- 
made » (on devrait dire « camp-made ») 
réalisé par le badge « do it yourself » qui a 
également réalisé un masque d’argile maison 
(bon, on est prêt à tester beaucoup de choses, 
mais ça… non…). Pour finir, il y avait un 

À cause du journal de l’année passée, j’ai été con-
tactée par des scouts de la Rangers, mais il n’y a 
pas besoin, j’ai assez d’amis ! Anonyme
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atelier cartographie qui allait partir en soirée 
pour une petite promenade d’orientation. 

Festivals en folie
Mis à part ces ateliers, nous avons appris que 
le thème général du camp était les festivals. 
Chaque patrouille a ainsi reçu un style mu-
sical qu’elle doit exploiter lors d’une veillée, 
du concours cuisine et tout au long du camp.

Ce que racontent les scoutes
Au niveau des constructions, les scoutes 
nous ont confié que c’était chouette, mais 
fatigant parce que ça prend beaucoup de 
temps surtout au niveau des tissages et des 
feuillées, surtout que lors de la visite d’une 
autre section des petits comiques se sont 
amusés à les reboucher. 
Les scoutes nous ont dit qu’elles attendaient 
le hike (il faut les comprendre, c’est souvent 
l’occasion de 
prendre une 
bonne douche 
chaude et de 
manger plein de crasses) ainsi que la journée 
crado (ce qui est paradoxal, parce qu’en fait 
les scoutes attendent de pouvoir se laver et de 
pouvoir se salir… Ne cherchez pas, il n’y a pas 
de logique). 
Pour finir la journée, nous avons eu l’occa-

sion de déguster un repas concocté par les 
patrouilles. Ce fut un moment très plaisant, 
et il faut dire que les filles de la TBL savent 
recevoir, car nous avons été débordés par les 
invitations ce qui fait que nous ne savions 
pas très bien où manger sans vexer tout le 
monde. Au menu il y avait un grand clas-
sique : saucisse-compote-pommes de terre 
rissolées (et agrémentées de bonnes petites 
herbes aromatiques...) Ce fut un régal !

La dure vie d’Ocelot
Certains animateurs rencontrent plus de dif-
ficultés que d’autres au camp. C’est notam-
ment le cas d’Ocelot. En soi, Ocelot est une 
animatrice tout ce qu’il y a de plus normal 
(encore qu’on pourrait débattre longuement 
de la question), mais Ocelot a un problème, 
elle n’est pas très grande (on ne peut pas dire 
qu’elle est petite, ce ne serait pas correct…). 
Ce problème entraine plein de difficultés. 
Par exemple, le staff a construit un podium 
nécessaire au bon déroulement du thème. 
Sauf que le podium est trop haut pour Oce-
lot qui doit rester sur le plancher des vaches. 

Autre problème, quand il faut compter les 
animés pour vérifier que tout le monde est 
là. Il y a toujours une scoute en trop et une 
animatrice manquante, car Ocelot est prise 
pour une animée. Et puis le summum c’est 
lors de la totémisation (bon, on vous fait une 
grande faveur parce que normalement, on 
ne peut pas raconter ce qui se passe pendant 
la totémisation) lorsqu’une future totémisée 
qui imitait le crapaud a dit à Ocelot que si 
elle ne voyait rien de son imitation c’est parce 
qu’elle est trop petite (rendez-vous compte 
de l’outrecuidance de cette papoose !).

Vous aussi quand vous avez vu 
Farkas votre cœur a palpité ? 
Anonyme

Pas comme les autres

À la TBL, on ne fait rien comme les au-
tres. Mais on fait toujours les choses avec 
style. Par exemple, là ou madame tout 
le monde boit avec un gobelet, et bien 
à la TBL, on envisage les choses d’une 
manière tout à fait différente… L’image 
parle d’elle-même.
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Dangereuse descente

On pourrait penser que les scoutes sont 
à l’aise sur un pilotis comme canard dans 
l’eau. En réalité il n’en est rien. Au cours de 
notre visite, nous avons pu assister à plu-

sieurs scènes acrobatiques où des scoutes 
essayaient de descendre du pilotis au péril 
de leur vie. Admirez les différentes tech-
niques en images…

Badges

Meilleur 
cours  

d’impro

Meilleure 
sono de 
plaine

Le plus beau 
podium

Frigo sur 
plaine

Cela vaut la peine 
de le souligner, 
le cours d’im-
pro que les scouts 
ont suivi était de 
niveau profession-
nel. Cela méritait 
bien un badge, 
de même que la 
performance des 
scoutes. 

Cette année, la TBL vivait 
dans le grand luxe parce 
qu’il y avait un frigo sur 
la plaine et même dans 
l’intendance. Certains se 
diront peut-être “oui, bon 
ok, c’est un frigo”. Sauf que 
sur une plaine c’est très rare 
et en général, les intendants 
doivent se rendre chez le 
propriétaire à chaque re-
pas pour aller chercher la 
nourriture conservée au 
frais.

Pendant ce grand 
camp, chaque pa-
trouille avait son 
propre baffle devant 
sa tente pour diffuser 
la musique du réveil. 
Bon après, c’est bête 
d’en avoir oublié 
un dehors pendant 
la nuit... C’est cer-
tainqu’il fonctionne 
beaucoup moins 
bien maintenant.

Pour son thème la 
troupe a construit un 
beau podium. Il est 
vraiment beau. Dom-
mage pour Ocelot qui 
n’est pas de taille...

Chickaree est tombée de la mal-
le en plein moment crucial des 
constructions. Elle était debout 
sur malle en tenant une perche.
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Gamelles

Frigo non 
raccordé

Bon, en fait, il y avait un 
frigo (d’abord on y a cru), 
mais pas de prise, du 
coup, le frigo est en réal-
ité à rétrograder au rang 
d’étagère encombrante...

Rivière la 
plus efficace

Cette année à la TBL il 
y avait une rivière ce qui 
est super cool... quand la 
rivière n’est pas à sec :-D

Lors de notre visite, nous avons assisté à deux gamelles (au sens propre) épiques du coup, ça 
méritait une gamelle (vous suivez ???). En réalité la première est celle de Muntjac qui a voulu 
s’asseoir sur un banc suspendu. Sauf que le Muntjac n’est pas un animal très agile, ce qui fait qu’il 
a perdu l’équilibre, est tombé en s’accrochant à la table qui était elle-même suspendue, ce qui fait 
que la table est partie avec lui ainsi que toute la vaisselle encore mouillée qui venait d’être achevée 
par la patrouille de Ouandji. Nous avons donc retrouvé Muntjac enseveli sous une montagne de 
vaisselle. Au final, Muntjac a dû refaire toute la vaisselle, supporter nos moqueries toute la soirée et 
fait maintenant l’objet de la plus grosse gamelle jamais attribué dans le journal de camp (d’ailleurs 
vous avez vu, on a été obligé de mettre une page complète pour les gamelles de la TBL...).

On notera également l’accident de hamac de Nyala. Le hamac n’était pas bien attaché. Heureuse-
ment rien n’a été cassé à part la dignité de Nyala qui n’a pas osé faire face à l’objectif.

Pour finir, cette gamelle voici quelques images saisies sur le vif lors de ces incidents !

Meilleures 
gamelles

Muntjac sans sa dignité
Nyala “dans” son hamac
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Malheureusement, cette année le début du 
camp baladin tombait relativement mal en 
termes de timing pour le journal camp. En 
effet, certains des journalistes travaillent ce 
qui nous oblige à faire les visites de camp pen-
dant le week-end. Cet article sera donc assez 
léger puisque nos reporters s’y sont rendus le 
premier jour du camp à savoir le dimanche 6.

Première journée de camp
Après un succulent goûter, les baladins ont 
mis le cap vers Bourcy (comprenez l’Atlan-
tide) afin de découvrir la cité perdue. Lors de 
la première journée de voyage, nos aventuri-
ers ont revêtu leurs plus beaux équipements 
afin de prendre le large et vivre une semaine 
de folie. Et quoi de mieux pour com-
mencer ce voyage que de chanter tous 
ensemble autour du feu ? 

Les Goonies

Interview d’Eliott (2e année 
baladin)
Le journal de camp : Comment te sens-tu en 
ce début de camp ?
Eliott : Super bien. J’étais très pressé de partir 
au camp contrairement aux autres baladins 
qui étaient un peu stressés.
LJDC : Qu’attends-tu le plus de ce camp ? 
E : La journée crado et le concours cuisine. 
LJDC : Que penses-tu du thème de camp ? 
E : Top.

Carte d’identité28 baladins (+ 1 chien errant)4 animateurs pour l’instant (mais 5 très bientôt)5 intendants pour l’instant (et bientôt 4 pionniers en plus)
Thème : Atlantide, la recherche de la cité perdue 



33



34



35

Badges

Accueil le 
plus  

gourmand

Meilleur 
magasin de 

village

Spécial  
escalade

Arriver à un endroit 
de camp et se faire 
directement accueil-
lir avec de la nourrit-
ure, il n’y a pas à dire 
c’est le top. Qu’on se le 
dise pour les années à 
 venir... 

La cour de l’endroit de 
camp est dotée d’un 
magnifique mur d’es-
calade. 

Le magasin du vil-
lage est ouvert un di-
manche jusqu’à 20h. 
Les estomacs des re-
porters (qui n’avaient 
pas encore mangé 
avant de reprendre la 
route ont apprécié). 

Gamelles
Manque 

d’originalité 
des totems des 

intendants

Il y avait un Foussa et un Sifaka 
parmi les intendants. Les report-
ers hésitent à porter plainte pour 
usurpation d’identité.  Parce que 
les seuls vrais Foussa et Sifaka 
sont à la route !

Cuisine de 
luxe

La cuisine des baladins est 
peut-être un peu trop  lux-
ueuse. En effet, la cuisinière 
est à induction... À l’avenir, 
il faudrait prévoir des casse-
roles spéciales taques à in-
duction.
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Le contexte
Cette année la très Sainte-Troupe Rangers 
est plongée dans l’obscurité du XIVe siècle. 
En effet, le Moyen-Âge a été le thème de 
l’année. En gros (et sans rentrer dans les 
détails qui sont assez complexes), la troupe 
a été propulsée au XIVe siècle et a découvert 
les écrits d’un très vieil homme d’Église. 
Ces écrits retracent son parcours à travers 
le monde pour cacher le Saint-Graal. Or, le 
Saint-Graal est le seul moyen pour la Rang-
ers de regagner notre époque à savoir 2017 
(au cas où vous ne seriez pas au courant). La 
vraiment Sainte-Troupe Rangers s’est donc 
mise en quête du Graal et parcourt le monde 
pour le retrouver.
Au cours de l’année, ce thème aura notam-
ment permis à chaque patrouille de réaliser 
son propre blason. 
Ceci étant dit, au moment de notre visite, 
la très très Sainte-Troupe Rangers n’avait 

La Rangers

pas encore beaucoup évolué sur la piste du 
Saint-Graal. En effet, les premiers jours ont 
été consacrés à la construction des châteaux 
de chaque patrouille (un château c ’ est im-
portant, ça protège de la pluie, du vent et 
des envahisseurs qui sont assez fréquents en 
cette période de troubles). Au cours de notre 
visite, nous avons par ailleurs appris que la 

Carte d’identité

25 vaillants chevaliers
2 animateurs
4 intendants
Thème du camp : La Sainte-Troupe Rangers au Moyen-Âge

La célèbre Princesse Gerboise
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vraiment très très Sainte-Troupe Rangers 
avait été d’une efficacité redoutable pour 
ses constructions. En effet, après un jour 
et demi, toutes les tentes (oui, les châteaux 
étaient en fait des tentes, il faut faire un petit 
effort d’imagination !) étaient montées sur 
leur pilotis (pour les novices : 1,5 jour, c ’ est 
vraiment très très bien. En général, il faut 
plutôt 3 jours). La Princesse Gerboise, qui 
nous a fait l’honneur de nous accorder une 
interview exclusive, nous a d’ailleurs confié 
qu’elle avait été « épatée par les scouts et leur 
rapidité » parce que non seulement ils ont été 
rapides, mais en plus, certaines tentes ont été 
montées, descendues et puis remontées sur 
leur pilotis en raison de différents problèmes 
techniques. La princesse a même déclaré que 
les scouts étaient « des hommes forts ». 

La vie de Tatou
Au cours de notre visite, nous avons cherché 
à recueillir l’information directement à sa 
source. Nous avons donc pris notre carnet 
de notes, un bic et nous sommes partis in-
terviewer quelques scouts. Sachez cependant 
que c ’ est un exercice ardu, car le scout ne se 
livre pas facilement ou parfois à l’inverse il 
se livre beaucoup trop facilement et nous 
raconte des choses qui ne nous concernent 
absolument pas. C ’ est notamment le cas de 
Tatou qui est CP à la vraiment, mais vrai-
ment très Sainte-Troupe Rangers. Il nous a 
ainsi raconté une bonne partie de sa vie qu’il 
consacre à ses 14-15 paires de chaussures. Il 
est très fier de sa collection et particulière-
ment d’une paire qu’il a obtenue en solde à 
75% (oui 75%, c ’ est dingue non ???). Il nous 
a d’ailleurs confié qu’il passait beaucoup de 
temps à nettoyer ses chaussures et qu’il lui 
fallait une heure pour nettoyer 4 paires. Tout 
cela pour vous dire qu’au final, au camp Tatou 
était chaussé de claquettes avec des chauss-
ettes… Ce qui est d’un goût discutable. Bref, 
comme vous le voyez, recueillir une infor-
mation pertinente est compliqué, car parfois 
le scout s’égare… Mais bon, il fallait tout de 

même bien qu’on vous écrive quelque chose, 
car un journal vide, ça ne fait pas sérieux…
Dans un registre plus scout, Tatou nous a 
tout de même confié qu’une nuit il a eu peur 
de s’envoler, car le vent a soufflé assez fort 
endommageant même une tente. Mais que 
les parents inquiets se rassurent, personne 
ne s’est envolé !

Faits exceptionnels
Nous avons demandé aux scouts ce qui s’était 
passé de spécial durant le camp. Soyez préve-
nu, leur réponse est plus au moins déconcer-
tante. Ainsi, nous avons appris que Coyote 
avait utilisé la feuillée avant qu’elle ne soit 
terminée… (sympa pour ceux qui devaient 
encore y travailler). Les scouts étaient égale-
ment fiers de nous dire qu’ils avaient con-
struit un goal de foot (non, non pas deux, 
mais un…). Ceci étant, ils ont avoué un 
vice de conception puisque lorsqu’un match 
de foot a lieu, il est impossible d’utiliser les 
feuillées, car elles sont orientées directement 
vers le terrain ce qui peut être gênant, voir 
perturbant pour les joueurs puisqu’il n’y a 
pas de porte aux feuillées.

Le style Tatou... 
“claquettes-chaussettes”
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Totems
Au moment de notre venue, la totémis-
ation venait d’avoir lieu. Vous compren-
drez que nous ne pourrons pas vous 
révéler ce qui s’y est déroulé... Toutefois, 
nous pouvons vous révéler les nouveaux 
totems !
AVERTISSEMENT  : si votre fils doit 
être totémisé pendant le camp et que 
vous voulez que ce soit lui qui vous an-
nonce son totem, surtout, ne lisez pas la 
suite de cet encadré ! 

SPOIL SPOIL SPOIL 
SPOIL

Voici les nouveaux totems à la Rangers. 
Désormais on appellera 

Eddo : Tahr
Raphaël : Miriki
François : Yapock
Hadrien : Castor
Théo : Alopex
Antoine : Épervier
Thibault : Coyote

Bravo à eux !!! 

La meilleure patrouille
Vous ne le savez peut-être pas, mais sur 
une plaine de camp, un débat fait toujours 
rage. Il s’agit de l’épineuse question de savoir 
qui est la meilleure patrouille. Et bien, de 
manière tout à fait unanime, la meilleure 
patrouille et ben, c ’ est… « nous » et tout le 
monde est d’accord là-dessus. Chacun a ainsi 
fait valoir ses arguments. Ainsi, la patrouille 
de Lemming affirme que leur patrouille est 
la meilleure, car ils ont terminé leur pilotis 
en premier, la patrouille d’Auroch trouve que 
leur patrouille est la meilleure, car ils ont fait 
un four. Celle de Capybara trouve également 
que leur patrouille est la meilleure, car ils 
ont aussi un four, mais certains prétendent 
que ça ne compte pas, car le four a été fait 
avant le camp et pas par Capybara. Quant à 
la patrouille de Maki elle affirme que c ’ est 
leur patrouille la meilleure parce que même 
s’ils n’ont pas terminé leur construction en 
premier, ils ont été les plus rapides puisqu’ils 
n’ont rien foutu le premier jour et se sont mis 
au boulot le deuxième… Nous vous laisse-
rons juge pour trancher ce débat…

Moments tant attendus
Nous avons demandé à Quokka, Aguman, 
Fousca, Mustang et Tatou (encore lui !!!) 
quelle activité ils attendaient avec impatience 
et ils nous ont répondu que c’était le jeu de 24 
heures (pour ceux qui ne savent pas ce que 
c ’ est, et bien, c ’ est une sorte de jeu, qui dure 
24 heures… Oui, bon c’était facile, en gros, le 
jeu dure 24 heures et se passe dans les bois 
ce qui fait que les scouts dorment, se nour-
rissent dans leur camp tout en essayant de 
remporter un jeu de stratégie assez poussé).
Nous avons posé la même question à la Prin-
cesse Gerboise. Elle nous a répondu que le 
moment qu’elle attendait avec impatience 
était celui du bain pendant le hike… Oui, 
vous avez bien lu, Gerboise va prendre un 
bain pendant le hike. Elle a bien préparé son 
coup puisque la troupe (on vous a dit qu’elle 

était vraiment très sainte cette troupe ?) de 
le Rangers dispose d’une grande cuve qu’elle 
compte remplir d’eau chaude pour se faire 
son petit bain. Vous vous direz peut-être que 
ça ne fonctionnera pas, mais il n’en est rien 
puisque Gerboise nous a confié avoir testé le 
dispositif au local…

Comme d’habitude
Sinon, dans les autres faits notables, le staff 
nous a signalé que ce camp était un camp 
innovant puisque de nombreuses habitudes 
ont été rompues. Par exemple, l’apéro ne 
se prend plus avant, mais bien après le re-
pas… Les portes de l’intendance ne sont 
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plus jetées par-dessus la tente, mais bien 
roulées... 3 douches ont été installées pour 
le plus grand confort des scouts (mais l’eau 
est vraiment vraiment froide, à peu près au-
tant que la troupe est sainte… ). Et puis on 
notera également la création d’une radio sur 
le camp : « radio totoche, la radio qui vous 
accompagne dans votre totémisation ».
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Badges

Meilleur 
terrain de 
volley sur 

plaine

Plus beau 
banc jamais 

construit

Meilleure ra-
dio totoche du 

monde

Feuillée 
avec la plus 

belle vue

Cette année, la Rang-
ers disposait d’un 
magnifique terrain de 
volley ! Surtout qu’il a 
été construit par des 
membres de la route. 
Donc vraiment, c’est à 
souligner. On ne vous 
dira pas qu’Adélie a 
utilisé des fourchettes 
plantées vers le haut 
pour maintenir les 
limites du terrain ce 
qui fait que la balle 
a tenu 2 jours avant 
de s’empaler sur une 
fourchette...

Les avis sont 
unanimes, la feuillée 
staff-intendants pos-
sède la plus belle vue 
de la région ! Voyez 
plutôt...

La Rangers dispose 
d’un magnifique banc 
fabriqué sur place. Il 
a également été con-
struit par la route 
qui aime se jeter des 
fleurs... 

En fait, il n’y a aucune 
autre radio totoche 
dans le monde, ce qui 
en fait par défaut la 
meilleure radio toto-
che du monde! Rien 
que ça...

Banc le 
plus foireux 
jamais con-

struit

La route a fait un mag-
nifique banc, mais en fait 
elle en a fait un 2e qui a 
tenu 4 secondes lorsque les 
scouts se sont assis dessus...  
Record battu !

Gamelles
On nous 

prend pour 
des débiles

Non, mais on nous prend 
pour des débiles ou quoi ? 
Le chemin jusqu’à la plaine 
est fléché, on est quand 
même capable de trouver 
nous-mêmes ! Non, mais 
ho !

Ceci était un banc
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Les pionniers

Carte d’identité

Nombre de pionniers : vous n’avez qu’à compter sur la photo !

Animatrices : Nehila et Pika, femmes de caractère, mais dotées d’un amour incondi-
tionnel pour leurs pi’s

Intendant : Guariba, un animateur baladin qui ne sait pas faire à manger selon les pion-
niers, qui délègue tout à Pika, qui elle-même délègue à Nehila...

Cette année, les pionniers sont partis à un jamboree (c’est-à-dire un camp scout interna-
tional où des scouts du monde entier se rencontrent) au Pays-Bas. Il ne nous était pas 
possible de nous rendre sur place pour réaliser ce journal, mais les pionniers nous ont 
envoyé quelques informations et photos qui vous permettront de sentir la bonne ambiance 
qui y règne. (Nous déclinons cependant toute responsabilité quant aux propos tenus dans 
la suite de cet article).
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La phrase du camp 
“The fun is yours”, explication : lors d’une 
activité organisée par le Jamboree, un ani-
mateur a sorti cette phrase avec si peu d’en-
train que les pionniers redoutaient l’activité 
à venir...

Notre mission du camp
Nous nous sommes donné comme mission 
de voler tous les drapeaux des autres unités. 
Nous détenons actuellement ceux des Ital-
iens, des Français, des Belges, des Anglais, 
des Écossais, des Suisses et des Hollandais. 
Prochaine cible : les Canadiens

Les tops
Loutre a dit : “le top c’est moi”
- Les rencontres en tous genres
- Les échanges de badges (sans retour de no-
tre part), les signatures sur les drapeaux
- Notre anglais qui s’améliore de jour en jour

Les flops
- la pluie un peu trop présente
- certains pionniers qui se croient au Club Med
- la “beauté” des filles des autres unités qui 
déçoit nos pionniers

Citations
Pika : “it’s always the same with mens” avec 
son plus bel accent.
Cypris en voyant les nuages : “c’est Dieu qui 
arrive”.  

Anecdotes :
Guariba/Hassan ronfle tellement fort que 
Bison a dû changer de tente le premier soir.
Nous avons fait croire aux Français que les 
Hollandais avaient volé leur drapeau et ils 
ont préparé un plan de vengeance alors que 
c’était simplement nous...
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La route
Pour la première fois sur quatre éditions du 
journal de camp, nous écrivons un article 
sur la route, ce qui est assez drôle puisque 
la route, c’est nous... Vous nous demanderez 
pourquoi écrire un article sur nous ? Et bien 
d’abord parce que les informations sont 
faciles à trouver… Et puis surtout parce que 
cette année, la route a fait beaucoup de cho-
ses différentes et notamment au niveau des 
grands camps.
De fait, une partie de la route est partie cette 
année au mois de juillet en Suisse à Kander-
steg (d’ailleurs à la fin de ce journal, vous 
trouverez un magnifique poster de la route 
en Suisse [c’ était bête de laisser la dernière 
page blanche...]) dans un camp scout in-
ternational. Ça a été l’occasion de faire des 
rencontres, de faire de la randonnée dans un 
contexte magnifique et de renforcer la cohé-

sion du groupe (qui était déjà très bonne). 
Outre ce camp, les routiers ont également 
investi quelques intendances puisque Saïmi-
ri, Galéa, Guanaco, Koala, Adélie et Mulot 
on fait le camp à la Rangers. Impala, Tyto, 
Akita, Baribal et Wipsy ont fait l’intendance 
de la Waigunga. Et puis pour finir, une par-
tie de la route s’est consacrée à la rédaction 
du journal de camp (parfois en même temps 
qu’une intendance). 
Au niveau du journal de camp, les visites ont 
été effectuées du vendredi 4 au dimanche 6 
par une équipe de choc (en toute objectivité 
bien sûr) à savoir : Binturong, Tyto, Foussa, 
Sifaka, Muntjac et Mulot. Concrètement, 
nous nous rendons sur chaque endroit de 
camp (parfois au péril de notre vie [voyez 
par exemple la mésaventure de Muntjac à la 
TBL]) avec un petit carnet où nous notons 

Une partie de la route en Suisse
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toutes nos observations. Ensuite l’équipe 
rédactionnelle se charge d’écrire les articles, 
de choisir les photos et de réaliser la mise en 
page et puis, bien entendu, il y a une ou plu-
sieurs relectures pour éviter qu’il y ait (trop) 
de fautes (mais bon, le journal est bouclé en 
moins de 2 jours, donc il y a probablement 
encore quelques coquilles qui trainent).  À ce 
propos, nous remercions particulièrement la 
Waigunga dont l’endroit de camp a servi de 
centre rédactionnel et qui nous a accueillis 
pour nous permettre de clôturer le journal 
de camp (bon, parfois le travail était un peu 
ralenti parce que les louveteaux venaient 
poser des questions sur le journal, essayaient 
de soutirer des informations sur les autres 
sections ou demandaient la marque de l’or-
dinateur… Mais bon, au moins, ça montre 
qu’ils ont hâte de lire le journal). 

Sifaka
Mulot

Muntjac
Tyto

Guanaco

Adélie

Koala

impala
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Baribal

Binturong Foussa

Akita Wipsy

gALéa

sAïMiri
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Message pour Hugo Durie chez les Baladins : Hello Loulou, on espère que ton camp se passe super bien. On pense bien à toi et on te fait plein de bisous! 

Papa, Maman et Eléa.

Kiss and ride

Oyez les pirates de la Waigunga! Nous espérons que les frimousses 

aux jambes de bois accompagnés de leurs capitaines crochet ont bien 

accostés et que la quête du trésor est passionnante. Bonne aventure 

à tous les Peter Pan. 
La famille de Maxime Baquet.

Coucou Okapi, bon camp? Quali 
obtenu ? Par exemple, Okapi “cool 
la vie”? Bisous Papa et Maman

Un grand merci à tous les animateurs et autres bénévoles pour votre temps, votre talent et votre grand cœur. Bon camp à tous, 

Maki (qui va deviner qui je suis ?)

Message pour le petit Muntjac: ne roule pas 

trop vite, n’embête pas trop les chefs, inten-

dants (surtout à la Waig)  et écris les belles 

aventures des sections de la 99e  

Mamoune

Coucou Cariama et Angora ! C ’ est Emma de la 
Waig. Je voulais vous dire merci de m’avoir aussi 
bien accueillie dans votre patrouille ! Vous êtes 
super ! Profitez bien de votre camp ! Bisous <3 !

Adélie, je suis vraiment déçu que tu aies perdu le jeu de 24h. Moi qui te prenais pour le champion...

Mulot
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Message pour Pauline et Baptiste de la Job: coucou mes petits louve-
teaux! Passez un merveilleux camp. Vous allez revenir le 15 avec 
plein de fabuleux souvenirs en tête que vous n’oublierez pas de sitôt! 
Pauline profite à fond de ton dernier camp louveteaux avant le pas-

sage à TBL que tu attends avec impatience  

Baptiste amuse toi bien avec les chefs et tes copains! Gros bisous de 
maman. 

(Catherine maman de Pauline et baptiste Moucheron JOB) 

Je souhaite à tous de passer 1 camp merveil-leux sous le soleil et j’espère que la “botte” de Chacha se porte bien.  

La Mamili de Chanelle Englebert

Salut Inès, c ’ est Pénélope <3 j’espère 
que tu aimes ton totem (dis-le-moi en 
lettre). Passe un bon camp, ma sœur 
que j’aime. (WAIG)

Bon camp à tous <3 Leila 
(WAIG)

À Émile de la JOB: Mambo! 

Habari za safari mtoto wangu? 

Kwaheri! Tutaonana tarehe kumi 

na tano mwezi august!! Gros 

bisous de maman et papa.

Coucou la route! Merci pour les super moments que vous allez nous faire vivre ces prochains jours!!! Amusez-vous bien surtout! Merci au staff Jon pour le super camp qu’ils font vivre à Lucas et merci à celui des baladins pour Théo! Catherine 
P.s: méga giga gros  bisous à mes 2 loulous.

Kiss and ride
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Le camp est super ! Merci à tout le monde! 
Aux chefs et aux intendants pour leurs su-
per jeux !!! 

Olivia A. XXX<3 (JOB)

Si tu ne sais pas ce que c ’ est un cumatanga et bah, c ’ est un perroquet !<3 
Léa-Cumatanga (TBL)

Salut Théo, j’ai hâte de savoir ton totem et j’espère que tu passes un bon camp et j’espère que ton pilotis est bien. Ciao. Arthur (Waig)

Victor, te voilà à ton premier camp baladins! On te souhaite de t’amuser, de rigoler et de faire rire, d’apprendre de nouvelles choses, de te salir, etc. On te retrouve tout bientôt, grandi par ces 7 dodos. GROS bisous de nous 4. 
(Manoelle, Francois, Émile et Clémence)

Salut Juju, est-ce que tu vas bien ? J’ai hâte 
de savoir ton totem et de te voir pendant ton 
hike. Gros bisous. 

Nathan (WAIG)

Merci les chefs pour ce camp génial et tout votre travail. 
Dorine X<3X<3X (JOB)

Message pour la petite Zi-beline : Sois bien sage, n’ou-blie pas de te laver les dents et n’empoisonne pas les 
scouts.  

Mamoune

Salut Ben et Marie, ça va ? 
Bonne fin de camp. 

Damien (JON)

Kiss and ride
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